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qu'il cft inutile de parler ici des grande avantages que ce fkraeux adc
apportera à la fécurité et à la liberté des fiijeîs de cette province.

Le feptiérae article demande que les jugcnnents parjurés foîent ad-
mis, au choix des parties, dans les cours primitives de jurifdiàion. If

cft de la plus grande importance pour ce pays. Les corps de jurés en
matières civiles font juftcnient regardés en Angleterre comme les rem-
parts de la fortune et de l honneur contre les entreprifes des gens en
place; et tous les écrivains difent qu'ils ont préfervc les libertés de l'cm..

pire Britanniqve. Ils en impofent aux juges corrompus et méchants;
mais ils aident ceux qui font droits et équitables. Le peuple Anglois
n'apprécie même le mérite de fes juges que félon rattachement qu'ils

montrent pour cette inftitution heureufe et facrée. Ceux qui feront

obligés d'avoir recours à la juftice y trouveront une grande douceur et

une plus grande fureté dans l'inftiuâiion Axxjaitprincipald& leur caufe,

qui fera cnfuite décidée par les juges. Cette manière de juger eft cer»

tainemcnt moins fiijctte aux erreurs, et il faudra qu'une affaire foit

bien litigieufe et bien mauvaife fi elle ne peut pas fupport»2r Tinfpeétion

et le jugement de douze honiétes perionnes fous ferment.

Les 8, lo et ii"»"- articles contiennent des objets de reforme très

cffentiels à cette province. Il faut abfolument qu'un IherifF, dont
l'office eft revêtu d'un grand jjouvoir et qui exige une grande confiance,

donne des furetés pour l'exscution fidelle et honnête de fon devoir j

qu'aucune nouvelle charge ne> foit créée fans le confentement de la lé-

giflation, fans quoi elles poMrroient être augmentées fans néceflîté,

nuire aux habitants, à l'agriculture et au commerce, accumuler les

falaircs et perpétuer l'oifiveté et la corruption. Il eft néceflàire aufîî

que tous ceux qui auront des emplois dans i'adminiftration civile les

exercent eux-mêmes, et non par des députés choifis par eux, fans ca-

pacité ou indignes de la confiance publique. Ces points font fi clairs

et fi évidents que nous penfons qu'ils n'exigent pas de plus longs com-
mentaires.

Les 9 et 12""'' articles, concernant l'indépendance des juges et des

autres officiers de notre adminiftration civile, font encore de la plus

haute importance; l'intégrité des cours de juftice ne peutfe maintenir

fans elle. La fagefle humaine ne làuroit fe lervirde motifs plus puif-

faiits pour maintenir les juges dans cette heureufe indcpendance, que
de
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